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De H Académie Royale des Sciences. 

De Pïrû , le i Mars 1740. 

O T L A , Moiifieur , la Carte des Illes de Major- 
que, Minorque & Yvice , que j’ai eu l’honneur de 
vous faire voir , qui eft enfin gravée , & qui devient 
publique , pour ainfi dire , ma'lgré moi. Je l’avois 
drelTée il y a quelque temps pour mon inftrudlion 
particulière, eSc avec d’autant plus de plaifir , qu’au- 
cun de nos Géographes n’avoit travaillé fur ces Ifles ; 
mais peu jaloux de ce petit morceau, je le commu- 
niquai alors à quelques pcrlbnnes , quoique je n’y 
eufle pas encore mis la derniere main: c’en étoit.ce- 
pendant afiez pour moi , & cette Carte auroit relié 
dans l’oubli , lans que j’eulTe penfé à l’en tirer , mal- 
gré la lituation prélènte des affaires de l’Europe, qui 
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fait jetter les yeux fur ccs Ifles , fî je n’avois appris 
qu’il s’en ctoit répandu quelques- copies peu exaéles, 
& même défigurées, furlefquelles on commençoic à 
fliire graver. Dans ce cas je me luis trouvé forcé de 
prévenir l’uGge qu’on en vouloir faire ; & ne pouvant 
l’empêcher de paroîcre , j’ai cru qu’il valoir mieux la 
donner moi-même , & tâcher de la rendre la plus 
exaéle qu’il me leroit poflîble. Je l’a* donc travaillée 
de nouveau , & j’y ai ajouté tous les détails que j’ai 
pu rafl'embler , tant pour le contour & le gilTcment 
des Côtes , que pour l’intérieur du Pays ; delbrte que 
cette Carte eft très différente de celle dreifée parles 
Sieurs Ottens , & que les Jurats de la Ville de Ma- 
jorque ont fait mettre au jour. Auffi je ne doute point 
que fi vous venez à la comparer avec la mienne, des 
différences aüffi confidérables ne vous étonnent ; 
mais il ne fera pas difficile de" nous juger, lorfque je 
vous aurai fait connoître les Mémoires liar lefquels j’ai 
travaillé , &les principales remarques & obfervations 
donc je me fuis fërvi. 

En 1 680 le Sieur Pêne , Ingénieur, fut envoyé par 
le Roi aux Ifles Majorque, Minorque&Yvice, pour 
prendre une connoiffance exaéle du contour^ éten- 
due & fituation des Côtes , lever les Plans des Porfs> 
Rades & mouillages, & y faire le Plus d’obferva- 
tions qu’il feroit poflîble. Les Cartes & les Plans que 
cet Ingénieur a faits en conféquence compofènt un 
grand Volume in-folio , qui efl au Dépôt :■ on a aufli 
Tes Mémoires. 

En 1699 huit Galeres commandées parM. dePon- 
teyés , Chéf d’Efcadre, ont été aux Ifles de Major- 
que & de Minorque, dont elles ont parcouru pref-. 
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que toutes les Cotes & mouillé dans la plupart des 
Ports.On a au Dépôt les Journaux des Pilotes de cette 
ElCadre : ils font remplis de remarques furies gilTe- 
mens & les diflances d’un lieu.à un autre , de Latitu- 
des obfervées auprès des principaux Caps , & de def- 
çriptions particulières des Ports & mouillages. 

En 1733 le Sieur Ayrouard , Pilote des Galeres, 
envoyé pour la vifite des Côtes de France & d’Efpa- 
gne dans la Méditerranée, a pafle enlùiteàl’Ifled’Yvi- 
ce & à celle de Majorque : il y a pris des hauteurs 
à terre avec un quart, de cercle de deux pieds de 
rayon , il a eüimé plufieui'S diftances avec précifion, 
il a relevé tous les points qu’il a pû voir, Sc obfervé 
les airs de ventfuivant lefqucls ils gilToient. 

Voilà d’excellens matériaux, fans parler de plus 
de trente Journaux des diflerens VailTeaux du Roi 
qui ont fréquenté ces Kles, & qui font remplis de re- 
marques fur diverlès parties de leurs Côtes , dans le 
détail defquels je n'entrerai point , pareeque je n’ai 
pas deflein de faire l’analylè de ma Carte , & qü’il 
fuffit qu’on fâche que les changemens que j’ai faits 
font appuyés , & que je luis en état d’en rendre com- 
pte ; mais je ne puis me dilpenlêr d’indiquer quel-, 
ques-unes des correèlions elîentielles que j’ai faites 
à la Carte des Sieurs Ottens. 

Commençons par l’Ifle de Majorque. On voit dans 
leur Carte que la Côte Septentrionale de cette Ifle 
a vingt lieues’ de long ; j’ai été obligé d’en retrancher 
près d’un tiers , n’y ayant que quatorze lieues du* 
Cap Fromentclly à Pifle des Dragonieres. Cette cor- 
rcélion eft conllatée par plufieurs Navigateurs qui ont 
relevé ces deux Caps en même temps à dilferens airs 
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de vent Sc differentes diffances ; & ces relevemens 
fe font trouvés cadrer avec des Latitudes fùres des 
Dragonieres & du Cap Fromentelly. 

Lu largeur de l’Ide n’eft pas plus exa< 5 le ; onia voir 
de quatorze lieues au moins ; je l’ai réduite à dix lieues 
au plus. Dans la vifite du Sieur Ayrouard en 1733 » 
on trouve le giirement de tous les Caps depuis les 
Dragonieres jufqu’à Tlfle Cabraire, qui eff la partie 
la plus méridionale de Majorque, del'orte qu’aflujé- 
tilTant ces gifl'emens aux Latitudes que l’on a desDra- 
gonieres , de la Ville de Majorqjue & de l’Ifle Cabrai- 
re , toute la partie du Sud-^ueft de l’Ifle le trouve 
déterminée avec juftefle, & par conlequent on a la 
véritable largeur de l’Ifle. 

Voilà, Monfieur, un changement bien confidéra- 
ble, puilque cette Ifle, qui lélon ces Géographes, 
avoir deux cens quatre-vingt lieues de luperfîçie , fe 
trouve n'en avoir que cent quarante au plus. Je ne 
parle pas de la configuration des Côtes & des Baies , 
qui eff ici toute differente. H y a au Dépôt plufieurs 
Plans particuliers levés en differens temps, de la Baie 
de Majorque, de celles d’Alcudy & de Poyance, &c. 
dont je me luis fervi ; obfervant de marquer par de pe- 
tites ancres tous les lieux où l’on peut mouiller , & 
j’ai mis dans beaucoup d’endroits la quantité de braffès 
d’eau qu’on y trouve. 

A l’égard de l’intérieur de l’Ifle , j’aurois Ibuhaité 
être aufli bien guidé; mais il s’en faut beaucoup: ce- 
pendant je puis aflùrer que je n’ai rien négligé pour 
raffembler les connoiiîances poflibles. J’ai eu commu- 
nication d’une très grande Carte de l’Ifle de Majorque, 
dreflee lorquenos Troupes y furent en 1715 , Ibus le 
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commandement de M. d’Asfeld , où toutes les Vil- 
les , Bourgs & Villages font aflêz bien détaillés ; je 
l'ai confrontée avec quelques Mémoires particuliers , 
& je l’ai alfujettie à la jufte étendue de l’Iflc : c’eft tout 
ce que j’ai pû faire de mieux quant à préfent. 

Les correélions de l’ifle Minorque font encore plus 
confidérables. 

I®. La Carte des Sieurs Ottens ne met qiie quatre 
lieues de l'Ifle de Majorque à celle de Minorque. Il 
Cil confiant que les Caps les plus voifins dans ces deux 
Ifles font au moins à huit lieues l’un de l’autre. 

2®. Elle donne plus de dix lieues de longueur à 
cette Ifle qui n’en a que fept à huit. 

3 °. Elle y eft jettée prefque Eft & Oueft , au lieu 
qu'elle gîtSud-Efl & Nord-Ouefl. 

4®. Le contour des Côtes eft entièrement négligé, 
les Ports & les Caps n’y font pas dans leur véritable 
pofition , leurs noms mêrne y font confondus : on y 
voit deux Caps Bajoly , à cpatre lieues l’un de l’autre; 
tous les Navigateurs fa vent qu’il n’y en a qu’un qui 
porte ce nom , qui eft la Pointe la plus foptentriona- 
le de l’Ifle. 

L’intérieur n’eft pas mieux : on y trouve Aleors 
& Leon comme deux endroits diflférensjà deux lieues 
l’un de l’autre ; on fait qu’il n’y a dans l’ifle de Mi- 
norque qu’un feul endroit qui porte le nom d’Aleors 
ou Leors ; on fait encore que Villanove eft faflém- 
blage de vingt à trente Hameaux voifins, très peuplés; 
que ce lieu eft dans la Partie foptentrionale de l’Ifle , 
peu éloigné de- Port-Fornelle. Cette pofition n’eft 
point dans la Carte des Sieurs Ottens , mais elle mar- 
que Villanove , dans la Partie méridionale de l’ifle , 



fur la Pointe qui forme l'entrée de Port-Mahon , lorf 
qu’il n’y a fur cette Pointe qu’ûne batterie & quel- 
ques retranchcmcns , connus fous le nom de Fort 
Pliilipet. 

Il y au Dépôt, des Plans particuliers oii rintéricur 
du Pays efl; aflez bien détaillé : ils ont été faits en 
1707, lorfque nous envoyâmes des- Troupes pour 
foumettre cette Ifle qui s’étoit révoltée. On a aufii les 
Journaux des Vaiffeaux du Roi qui furent employés à 
cette Expédition. 

L’irie d’Yvice n’eft ni aufll confidérable , ni auflî 
peuplée que celle de Minorque ; mais en exige-t- 
, elle moins d’attention ? Sa fituation , par rapport à la 

Côte d’Efpagne & à celle de Barbarie, & la Rade des 
Fromentieres, qui ell bonne* & commode pour les 
plus, fortes Efeadres, la rendent importante : pour- 
, quoi donc cette Ilîe a-t-elle été fi fort négligée dans 

I les Cartes? Vous ferez furpris de voir jufqu’à quel 

point elle l’eft dans la Cafte des Sieurs Ottens.- 
1°. Elle met cette Ifle à'huit lieues de celle de 
i Majorque : c’efl: un fait confl^té par tous les Naviga- 

teurs , qu’elle en efl; éloignée de quatorze lieues. 

: 2". La Pointe du Nord d’Yvice Sc l’Ifle des Drago- 

■ nieres y giflênt prefque Nord ôc Sud , au lieu que 

j; leur gifl'ement efl Nord-Eft Sc Sud-Oueft ; il a été ob- 

fervé par le Sieur Ayrouard en 1733. 

; . 3”. L’Ifle y ell jettée Efl: Sc Ouefl, ou peu s'en 

faut, avec fèpt à huit lieues de largeur; elle n’en a 
que quatre au plus, Sc elle gît Nord-Nord-Eft Sc Sud- 
Sud-Ouefl. 

4°. Aucun endroit n’y efl mis par fa véritable La- 
titude. Les Iflcs Conillaires y font douze minutes > 
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qui valent trois grandes lieues , plus feptentrionales 
que rifle deTagomago; tandis qu’eJles font au moins 
dix minutes plus méridionales que Tagomago: de- 
Ibrte que la route des Conillaires,à la .pointe orien- 
tale d’Yvice, qui doit être le Nord -Nord-Eft, fe 
trouveroit, (iiivant cette Carte , être l’Eft Sud-Eft. 
Jugez, Monfieur, quelle difFérence il réfulte de ces 
corrélions, & combien la figure de cette Ifle doit 
changer. 

Je crois qu’il efl inutile de difcuter les autres points 
qui vous frapperont aifément , étant les fuites néceA 
fàires des remarques précédentes; mais je vous prie 
de faire quelque attention à toute la Partie orientale 
d’Yvice , & fùr-tout à cette belle Rade qui efl entre 
l’Ifle Fromantiere & Piflet le Fromanton , dont la 
Carte des Sieurs Ottens ne donne pas la moindre idée, 
bien loin de la détailler autant qu’elle l’exige. Elle eft 
trop fréquentée par nosV aifleaux pour n’être pas exac- 
tement connue ;ainfi l'on peut avoir quelque confian- 
ce à ce qu’on en trouve ici,de fnême qu’à toute laPartie 
orientale d’Yvice, dont il y a au Dépôt une très gran- 
de Carte, levée fur les lieux en 1688 parle S’Bou- 
gher. Hydrographe, & qui a pris des hauteurs fur 
les principaux Caps. 

Je ne poufferai pas cette difcuflîon plus loin : elle 
me paroît fuffifànte pour vous faire connoître que je 
n’ai point travaillé au hafàrd , & que ce n’eft point 
non-plus fur un petit nombre de Mémoires fufpeéls 
& fbuvent peu fidèles , comme il n’arrive que trop 
en Géographie, mais fur une quantité prodigieuÆ 
d’obfervations de différentes natures qui fe fervent 
mutuellement de moyens de comparaifon & de cri- 
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tique , 8c dans la réunion dcfqucllcs on trouve le Vrai. 

Malgré ces avantages je luis bien éloigné de croi- 
re cette Carte- ci parfaite : outre qu’on n’eft pas éga- 
lement éclairé fur toutes les Parties , mille circonf- 
tances peuvent jetter dans l’erreur. 'C’eft dans 'cette 
idée que je recevrai avec plaifir les avis de ceux qui 
peuvent connoître ces lllcs , & qui voudroient me 
faire part de leurs lumières ; les vôtres, Monficur, 
font fi fuperieures en tout genre , que je m’ellime- 
rois très heureux fi vous étiez content de ce petit 
morceau de Géographie que j’ai tâché de rendre in- 
térclTant dans la conjonélure prélènte : pour cet ef- 
fet j’ai ajouté dans un des vuides de la Carte une pe- 
tite partie de la Mer Méditerranée, depuis le Détroit 
de Gibraltar, pour faire voir la fituation des Ifles de' 
Majorque, Minorque 8c Yvice, par rapport aux Cô- 
tes de France 8c d’Elpagne 8c celles de Barbarie. 

J’y ai joint aulîi un Plan particulier du Port-Ma- 
hon. Comme ce Port efi: un des plus beaux de l’Eu-' 
rope , 8c qu’il eft fitué dans l’Ifie de Minorque , je crois 
qu’on ne fera.pas fâché de le trouver en même temps 
fous les yeux. Je ne vous dirai rien fiir ce Plan, car 
ma Lettre n’eft déjà que trop longue ; mais je puis 
vous affurer qu’il eft détaillé avec foin, Sc qu’on peut 
y avoir quelque confiance. , 

J’ai l’honneur d’être , &c. 


■ De rimpriaietic de OlDOT , Quai des Augullins à la Bible d’or, 175 ^> 
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